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LE GRAND BLEK 
LOBO KID 
SADI CARNOT 


Le mois prochain dans 


YUMA 


des aventures du fameux 


ranger T E X. 
Episodes jamais parus 
totalement différents 


de ceux de RODEO 


Œ 


LA VOIE EST 
LIBRE / DÉPÉ- 
AMI CHONS -NOUS / 


2-74) 
ETErA 7 | 


LES DELX MOMMESTÆA- 
VELSENT LE VMLLAGE SANS 
TOUT À L'HEURE, ÆNCOMSRES ET COLUZENTA 
ŒUELQU'UN POUR- À TRAVERS LA FORET --- 
RAIT VENIR VOIR || MSSPSAIS TU QUI A 
CE QUI SE PASSE. DRESSÉ TOUT LE 
VILLAGE CONTRE 
NOLIS 7 LE BOSSLI 
QUI, TOUT À L'HEUR 
A ESSAYE DE ME 


CETTE CANAIDS 
LE VOULAIT SE DE - 
BARRASSER DE NOUS 
DEUX / C'EST LU 
AUSSI Qui À TENTÉ 
DE TE TUER, MON 
CHER MOXLAN 


| MAIS … GE ras 
POURUOI EN TOUS CAS 
CE VISAGE |IL EST TRÈS 
MALIN / 
PRESSONS 
LE PAS/ 


EE . 7 ; Re à 

CEPENDANT AU VIE - 

CRT RE TI TES 
TE / MULEÆ 
FOLDRES ! LE 


TRAPPELUIR A 


SAPAEISTS / JE SUIS 
} RESTE ÉVANOUI UN BON 
MOMENT... LE DIRECT 
DU TRAPPELUR M'A FAIT 
L'EFFET D'UN COUP 
DE CANON / 


ET L’INDIEN 
AUSSI / BLEK ES 
PARVENU À LE 
DÉLIVRER / JE 
DOIS ME METTRE 
IMAMÉDÉTEMENT 


QUEL EXCELLEN 


EH! TU ES BRAVE 
EN TOUT / MON PÈRE, 
GRAND LOUP, LE DISAIT 
AUSS)/ 


QUI TE CONFÉRERA 
LE TITRE DE CHEF 
OES CAEROKLEES ET 
DES TRIBUS / 
VOISINES / 


DA 


QOUILLE, MOLLAN N 
NOUS REÉTROUVE. 
RONS LA TOMBE 
DE TON PÈRE 
ET LE COLIER/ 


PLORSQUE J'AURAI NN 
RÉCUPÈRÉ LE COL- 
LIÈR JE CHASSERAI 
LE GRAND SORCIER 
QUI À PRIS MA PLAC 
TOUT EN S'ALLIANT 
AUX ANGLAIS 
CONTRE LES 
PATRIOTES / 


N'AS-TU PAS 
[=] LL. 
D Ge PEL 7ALBOT | POURV 


QU'IL SOIT ENCORE 
VIVANT / QUEL 
AGE DOIT-IL AVOIR? 
LUI MÈME NE 
LE SAIT SÛRE- 
MENT FAS / 


IL À PERDU L'ŒIL_ Se À 
GAUCHE EN SE 64T- Ë J'EN CONNAIS RÉ 
TANT AVEC LIN OURS SUFFISAMMENT, ŸK: 
ET SES CHEVEUX BLA FILONS 


SONT LONGS COMME DISCRÉTEMENT \% 
CEUX D'UN sé 


VIEUX SORCIER 
… C'EST UN 
PHÉÈNOMÈNE 4 


ET JANO/S QL/£E 
IL FAUT BLEK Æ7 MOKL2AN 
NOUS METTRE POLLZS LINENT À 
EN ROUTE / PIED ‘‘ 
LES COUINES 
DJ SJLENCE 
SONT LOIN / 


-.. LE 80SSCU GA- LE SO! VENL.... 
LOPE VERS LES S 


"COLLINES DE SILEMÆE:. OS 
REGARDE, SOMMES 
MOXLAN / CHEZ LE 

UNE CABANE VIEUX 

SOLITAIRE 7AC80OT ! 

ET UN 
5 CHÈNE 
… SBATTU PAR 

x SX wS! | LA FOUDRE! 
Ÿ \SS \ 
{ 


a 7 


TL - 


lu 


0” d 


PB MAN/TOL)\ 
TU ENTENDS ? UN 


TONNERRE IN) 
L'INDIEN ET LE 
NN ITRAPPEUR 
ILS ONT MAR- 


A L'INTÉSSIELSE DE LA 
CABANE --- 


ABRUTI / 
7L/ VAS PAR. 


} L'INTENTION DE LES Ÿ 
PATTENDRE / 
FILONS PAR LA 
FENÊTRE / 


$ 


LD 


QUI EST-CE Qui TA 
LTTSQUÉ, MON VIEUX 


1 
DÉLIRE … 


ON L'2S ATTA- À = IL NE NOUS 
QUE/ pd: 4 os RECONNAIT 


/ 
CAUSE DE CETTE. J'AI DES nn. 
F Ÿ PLANTES MÉDICI - 


BLESSURE À LA 
TÈTE / RIEN DE NALES DONT MES 
AÏEUX SE SER- 


TRÈS GRAVE MAIS 
VAIE UR SOI- 
JENT PO ed 


IL FAUT LA 
GNER LES BLES- 
SOIGNER / QUES 


EUIIES 
: PLUS 
. TALOD 


ss 


ÉEFFICACES, 
MOÆLAN ! LE LIEU OU EST 


LA FIÈVRE JENTERRÉ MON 
2 BAISSÉ’, /PÈRE, LE CHEF 
GRAND LOLEP / 
PEUX-TUME 


ET 


LA1VA 


SLNCE / LAIS- 


GENT BRILLE \EST EM- SONS-LE SE 
ne DAe SRUMÉ.. | REPOSER … 
. -.. VE CO! 
PIN S'ALLONGEL ©UHE-- PU'LEN A . 


SUR LES ASSÆZ ! 
TROIS TROUS sé dl 


. 


LAISSE-MOI RÉFLECHIR! 
REGARDE CE RLUISSEAU 
AU ... SES EAUX BRILLENT 
Le À LA LUEUR DE LA 
DIVAGUAIT/ PRE ig LUNE / NE. 
SL/S-MOI À ENBRUME DIRAIT_ON 


N LUI AUSSI, 
LEE 


LIN  PIN/ 
SON OMBRE EST DANS LA 
PROJETÈE SUR ROCHE, IL Y A 
LA PAROI 


LAS 


RAIN 


\ 


[R IS 


Offre. MON PÉSE ... TU JE VOLIDREAIS 

REPOSES ICI DU SOMME VERSER TOUTES LES 

ÉTERNEL APRÈS UNE ÎFLARMES DE MON CORPS, 

VIE GLORIELUSE OE CHEFI | MAIS LE FILS D'UN CHEF 

SAGE ET VALEUREUX :. NE PLEURE PAS / JE TE 

ME VOICI... JE SUIS TON, DEMANDE LA FORCE D'ETRE 
JUSTE COMME TU L'ÈTAIS 
BSFIN DE MÉRITER LE TITRE 
IDE CHEF DES CHELZOKEES 

ET DE LES GOUVER-; 


SACRÉ, SYMBOLE 
DU POLIVOIR / 
GRACE À LUI, 
JE SERAI ELLI 


LE SGYCLONE 
AAX CENT 
VISAGES / 


CETTE FOIS, PARTONS, SLEK ! 
LE PETIT CHEF ADIEU, PÈRE! 
| REPOSÉ EN PAIX: 


7 


PEUR SONT FICHUS 


CE PETIT CAILLOU 
LES SONNERSA / 


ATTENTION, 
MOKLAN / 


MILLE BABOL/NS ! AUCU 

ÊTRE AL) MONDE N’EST 

AUSSI AGILE QUE CE 

TRAPPEUR / IL ME RESTE 

DEUX BALLES, UNE 
POUR CHACUN 


SUIVRE À 
SN PIED 


PLAN à 
SEMBLÉ 


L/BossL Qui M'A AT 
TAQUE / IL VOLILAIT._ 
ME FAIRE DIRE OÙ 
SE TROUVE LA TOMBE 
DE TON PÈRE, 


IL. M'AVAIT 
VOLIS VOIR, 
JE DÉLIRAIS, 

N'EST-CE PSS : 


ESS 
DEL SOIT 
LOLIÉ ! NOTRE 

CHER 7ALSOT EST 

REVENUS À LUS. IL 


€ VB BEAUCOUP 


NOUS 
PASSERONS LA NUIT 
IC POUR NOUS 


RSRKSNSÉ 


NNININNNN 


| 


VILLAGE DE 
NORTMEND 
IL V2 UNE 

GARNISON 


SOLDA7S! NOUS ALLONS 
REVOINDRE IMMÉDIATE - 
MENT UNE CABANE AUX 
PIEDS DES “ COLLINE DL 
S/LENCE" OÙ SE TROU- 
VENT DEUX HOMMES QUE: 


COMMANDANT 
DE GARNISON 
À DOIT SE SOU - 
À METTRE À 
VOS ORDRES} 


= 


TOUS VOS HOMMES SUR PIED 
DE GUERRE, L'/ELITENANT ! 
LES DEUX TYPES À CAP- 
TURER SONT DANGEREUX ! 

L'UN D EUX N'EST AUTRE 
QUE SLEA LE ROC |! 


NOUS SERONS 
RICHES, CAR SA 
TÈTE ÉST MISE 

À PRIX / 


PEL APRÈS, TOLTE GARNISON, ARMÉE JLSPU AUX 


" 


in MAIS MOKLAN, 
FILS DU DÉFUN 


DES PATRIOTES 


MES TENTATI- LES ANSLAIS/€EOM = 


VES POUR 
L'ARRETER, GODDAM/ CE 
es RSS : DE or UN GRAVE 

A LEA, CHEC 
À S'EMPARER" A : R Pi 
DU COLLIER 
SSCRÉ DE SON 
PÈRE / 
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CÆLPENDANT CHEZ LE Vesx 
7ALZ0O7.… 


NOUS SOMMES JE 

FATIGLÈS ETUNE PREND 
NUIT DE REPOS 
NOUS FERA OU 
BIEN, MAIS NOUS 
RESTERONS SUR 


JE SUIS 1CI EN 
MISSION SPÉCIALE, 
ENVOYÉ PAR LE 
COMMLNDEMENT 
SUPRÈME POUR , 
EMPÈÉCHER CELA 
JUSQU'ICI, CET 
INDIEN M'A ÉCHAP- 
PE, MAIS CETTE 
FOIS, NOUS NE LE 
RATERONS PAS/ 


UT B/EN ! 


DEUX HEURES, 
TU ME RÉVEIL _ 
LERAS ET JE 
PRENDRAI LA 


LME JSELIRE PLLSS) 
ZALD 
F/FALTE | 


ARRÉTEZ LA TROUPE, 
L'/EUTTENANT ! VOILA LA 
CABANE OLi NOUS TROLI- 
VERONS NOS DEUX HOM- 


: 
LE 8OSS4L ET LE L/ELTE- JE NE ME SUIS PAS 
NANT SE GL/SSENT EN AVONT TROMPÉE / ILS SE . 

GALDE:-. SONT ARRÉTÉS LA 
POUR LS NUITZ 


MONTONS 
2 
L'ASSAUT / 


SSS 


à, Si 
ENCORE LE 


BOSSU QUI ESSAIE 
DE S'APPROCHER, 
IL N'ÉCHAPPERA 
PAS À MOLLAN/ 


QUIL PUISSE 
DONNER L'A- 
LARME/ 
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A PEINE A-T/L FAIT PUEÆLCPLES PAS QOLEÆ SOL/DA 


À 


Æ 2 TK 


FU 


TRÈS BEN) 
LAUSS|/ AVANCEZ 


NOUS AVONS ENLEVÉ 

LE PEAL-ROUGE EN EN ENCERCLANT LA 

SILENCE / SL£kC 
N'S RIEN ENTENDU / 


BICOQUE SANS 


MA/S L'INSTINCT DL 

COLEL/RE DES BO/S, =. Lee CASA - 
TOLAIQL/ZS EN ÉNVEIL. À JE NE 
CAEZ BLEK,L£ PRE- 


DES SOLDATS AN - 
VENT. DL, DANGER... GLAIS / ILS ONT EN 


LEVÉ MO<LAN ET 
MIENNENT PAR 


! 
; 
| 


TU NE REUSSIRAS 


PAS À DÉLIVRER LE 
AUX 7TLUNIQUES ROIGES] \JEUNE INDIEN / /LS 


.…. OÙ JE DÉLIVRE MOKk-- SONT AL, MONS LM 
CANPLIAATAINE! 


ZA/SSE- MO 
FA/ZE ! JE CONNAË 
UN MOYEN POLIR ROL 
LER CES EÉCREVISSES 
ROUGES / ILS N'ONT 
QU'A VENIR... NOUS 
Â CAS GANE SSUVONS NOTRE PEAU, 
}, SEÉRVIRAITA ENSUITE, NOUS PEN - 
SERONS À DÉLIVRER 


LA PORTE OLIVERTE LES SO - 


OSTS FONT URIROUFTION OANS 
NE SIGNE DE VIE / IL 


DOIT DORMIR À BLEK, Si TU 
POINSS FERMÉS / LÈÉVES LE PETIT 
SEE DOIGT, TU ES 
CHU / GODOAM 
r PERSONNE! À 
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VO MLlE CANONS! IL DOIT Y 
ÊTRE / FOUILLEZ PFARTOUT 
ET DÉS QUE VOUS APERCE - 
VREZ UN MORCEAL DE TRAP-A 


PEUR ...7/C£EZ S n 


TU AS MI? | EST VRAIMENT 
SÛRE, PÉRE 


LES SOLDATS 
FOL/LLENT LA 89 - 
RADELE SONS ACIEN 
. TROUVER -.. 


ÉTERNISER Ici! 
PEUR JALONS / NOUS 
PAS LA SVONS FAIT ou 
me BON TRAVAIL. 
EN ENLEVANT 
L'INDIEN / 


2 


TE 
. 


DITS ET IN - 


DIENS QUI 
ATTAQUAIEN 
MB BARAQUE 


AH | UN INSTANTN + y 


VIEUX MAIS ouUBLIES 
ENCORE ALERTE! Ts 


AUTANT LUE TL Of... MA TE? -: 
Mrqrreee JE COMME ELLE 

T'ACCOMPLGNE 
POUR T'AIDER 
A LE DEÉLI- 
VRER! 


BLESSURE, 


JE SAIS QUE, 
MALGRÉ TES CHE - 
VEUX BLANCS ETTON 

GRAND ÂGE,TU ES 
SOLIDE COMME LIN BI- 
SON, MAIS LA BLES- 
SURE T’2 AFFAIBLI / 
TU 2S BESOIN DE 


RIEN / JE LE 
DÉ LIVRERAI 
LU PRIX DE 


mm... C'EST 


; UN JEU 
EN JAQUETTE ROLI- ; D'ENFANT 


GE DNT LAISSÉ 

PLUS DE TRACES Re. 

QU'UN TROUPEAU ° 
DE BISONS.. 


LE JOLI SELNANT, DANS LE PETIT FORT 
7RA/L SL/Æ LA RIVE D'LAN ÆFLEUNE :.. 


ÉVIDEMMENT, Si NOUS 
BVIONS ARRÊTÉ &LÆEK, 
JE DORMIRAIS PLUS 
TRANQUILLE / CE TRAP- 
PEUR EST UN GRAND 
AM DE MOKLAN.. JE NE 
VOUIDPRAIS PAS qu'it 
TENTE UN NOUVEALI 
COUP POUR LE DÈLI- 


.. ON Ÿ AMENE NW 
PILISONNES 


MÈME TRANSFORMEÉE 
EN CANARI,TUNE 
PROURR2AS PSS QUIT- 
TER CETTE 
CELLULE 


IT TT 
1 


TAR/EN À CRAN - 

DLE! J'AI PRIS TOUTES LES ME 
TSFSURES DE SÉCURITÉ / UNE SENTIà 
KR NELLE DANS CHAQUE COIN STRATÉ- 

K{ GIQUE DU FORT ET CETTE NUIT NOUS 
DOUBLERONS LA GARDE / JE 
CONNAIS MON MÉTIER. À L’ACA- 

RRN DÉMIE MILITAIRE, J'ÉTAIS LE 

SN PREMIER DU COURS / 44. mé. 


HR 


P'ANON! JE CRAINS D'AVOIR NI 
TROP BU, MA VUE EST 
TROUBLE / TU VOIS LA - 
BAS, CE BUISSON @LI 
SONNESZ IN - ÉMERGE 2 J'AI L'IMPRES- 
DEN ! SION QU'IL S'EST 


RAPPROCHE / 
TU UNE AU 
TRE GOR- 


INDIEN SE 
CACHE LA-DESSOUS, 
IL SERSA BIEN 


SE CACHENT 
SOUS DES BRAN- 
CHES POUR 
LVANCER SANS 
ÊTRE VUS / 


| NOUS VOICI 


TRANQGUILLISÉES! 
SIL ÿY AVAIT 
EU LIN HOMM 
IL AURAITCRI 
NON TZ PUISQLU” 


EN EFFET, LE core 

EFFLELRE PLEL- 
LIN CACHE PAL 

AN LES BRANCHES. 


ANJE PU NE 
PAS CRIER 

LORSQUE LA 
BALLE M'A ? 
ÉGRATIGNÉ 
L'ESSENTIEL 
C'EST D'EÉTRE 
ARRIVÉ / 


BLEK GAME AX 


 CÆEMPALZTS ÆT.… 


QUE TU FAIS UNE 


PETITÉ SIESTE, JE 
PRENDRAI LA RELÈVE 
CHER MARMITON / DIFFICILE / 


i 
! 


134-18 


f J'AI UNE IDÉE.… \ 
AINSI ACCOUTRÉ 
ET LS PÉNOMBRE 
AIDANT, ON NE ME 
RE CONNATTRA FAS! 
JE DONNERAI LE 
CHANGE À TOUTES 

LES SENTINELLES/ 


EN EFFET. 
> LA RELÉÈNE® 


SALUT, MAIS … J'AI 
C£AMARLAOE/| ENCORE UNE 
JE PRENDS HEURE À 

FAIRE / 


MENT SOMMEIL / 
BONNE GARDE MENT ENCORE. MAIS 
ÆT AU LEVO!R | PUISQUE TU ES 
LA. 


DE BEAUX \f À 
RÊVES, L'AM) 


D 


MO 
EST FINI. 
M'A RELAYÉ .-- 


is AU 
AE NES TOUT £ BIEN MARCHE / 


ET MAINTENANT. À 
LA PRISON / 


JE ME SUIS EN- 
GAGE PROVISOI- 
REMENT DANS 
SILENCE, TLMIQUES OL/GES 
MOKLAN ET JE SUIS UN 
C'EST MOI, ‘F)] SOLDAT MODÈLE / 
JE GARDE À MOI 
SELIL TOUT LE 
FORTIN / 


SUPPLI- 4 


ae” 


À CET INSTANT: 
LE SORT VEUT 
OLLE L'LNE DES 
SENTINELLES 
A/T 5O/F ..- 
JE VAIS BOIREN 


FUN VERRE D'EAU 
FRAÎCHE À LA FON- 


ALARME / 
LE PRISONNIER 
S'ENFUIT/ 


TONNERRE ! 
VITE. RASSEM- 
BLEZ TOUS LES 

HOMMES, 

L'EUTENANT 


ALARME. 
LE PRISON- 


HEURELUX DE TE REVOIR, 
ZLOSst, / J'AI\ PROMIS À UN 
VMEIL AMI DE COGNER DUR... 


VOILA QUI EST 
/ 


NOS DELX ÉLZOS 
FAIT 


ÆETL£ES SOLDA7S AZ- 
| @/VENT S/MLLTANÉ - 
MENT SLAZ LES LEMPATS 


SEC 
ent 


TOUTES LES 
AMARRES, VITE / 
LES CANOËS SERONT\ 
ENTRAÎNÉS PARLE il 


RONT PAS NOUS 
POURSUIVRE / file 


EU 


TANO/IS 
LE LES 
CANOES 
WDES DES - 


COMPAGNÉS 
PAZ LES 

DERNIERS 

COLPS AN- 
GLA/S … 


ÆAME ./ PORTORÈ 
NOUS HORS D'AT- 
TEINTE AU PLUS 
VITE / CE SERAIT 
VEXANT D'ETRE 
TOUCHE AU)  DER- 
NIER MOMENT / 


EMBARCATIONS 
…? PRÉTENDEZ- 
VOUS NOUS LES 


A LA NAGE 
ILS NOUS ONT 
ÉCHAPPÉ/ 


BLEK E7 MOKLAN 

CONTINLENT DE LRAME 
TOUTE LA NLIT ET 
TOUTE LA VOL/RNÉE 
SLIVONTE .… 


DÉSORMAIS, 
NOUS SOMMES 
SUR LE TERRITOI- 
RE OE TA TRIBLS 


LE'EST GRAGC 
Æ TOI, BULLE, S\ 
Jai PU RÉCUPÉRER 
CE COLLIER ETME 
SAUVER DES ANGLAIS! 
JE NE L'OUBLIERAI 
JAMAIS / TOUTE 
MA TRIBLU TE SERA 
DÉVOLIÈE / 


DANS QUEL- 
QUES HEURES, JE SED 
RN AU CAMP DE MES 
GENS / EN LELIR MONTRAN 


LE COLL/ER SACRÉ DE MON 


PÈRE, JE SERA) ÉLLI 
GRAND CHE DES 
CHELLOKÉES | 


INSTANT, NOUS 

SOMMES TES JE SUIS SÛR 
ALLIÈS / ENCAS\ QUE TU 

DE BESOIN N'HÉ-| SERAS UN 
FAIRE SIGNE POUR TES 
NOUS SERONS HOMMES / 
TOUJOURS À 

TES COTÉS / 


.… VE POUREAIS 
CHERCHER LUN 
ARMURIER ET 
M'APPROVISIONNER / 


ŒOLELQLIE TEMPS APRES, 
DANS LINE VILLE SLI LA COTE 


JE N’AI PRESQUE PLUS 
N DE MUNITIONS / HEURELD 
SEMENT ICI, PERSON - 
NE NE ME CONNAIT.... 


CHARITÉ 
À UN 
PAUVRE 

AVEUGLE / 
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BLEK S'EST À PENE ÉcO/- 
GNÉ QLÆ L'AVELIGLE PIROINE SAPAR/IST, !/ 
PE/'U A INE EXCELLENTE ÇA Y EST / MAIS 
VL/E... OÙ... C'EST LUN. 
CET LE FAMEUX SLEK 
HOMME N'ES LE ROC, CHEF DES 
PAS D'ICI.. TRÉSPPEURS / JE 
POURTANT, L’AI VU À ; 
BOSTON : 


ee) 
FX 


LES 7ZLW/QLES ROUGES MALE LIVRES ! 
SONT PRÈTES À _ PAYER JE SERAI RICHE 
MILLE LIVRES À CELUI ET JE POURRAI 
QUI LIVRERA CE VIVRE TRANQUILLE - 
MENT MES DERNIERS 
JOURS SANS 
MENDIER / 


TU SAVOIR QUE 
JE SUIS LIELI- 
TENANT/7 


L'INSTANT 
FONT QUATRE / 


EMPOCHERSAI- 

JE LA RANGON 
DE M/LE 
LIVRES !2Z 


DIS AU 
SERGENT 
DE ME RE- 
JOINDRE 


ri 


a 


COURS À LA 
CLSERNE / 


LORSQUE C’ES 
NÉCESSAIRE, J 
VOIS TRÉS BIEN 
EN CE MOMENT 
PAR EXEMPLE, 
JE VOIS UN RE - 
BELLE ŒUl VAUT 
MILLE LIVRES ! 


* (Qu €) 


£. 


LINE DEMI. HELIÈE ELLIS 
PASAZET ce. 
JE FLAIRE UN 
DANGER, M/LLE CAS- 
7ORS CAL/BSRÉS / AU 
COIN, ON DIRAIT DELIX 


FUSILS À BAÏONNET- 
TE! 


Uih 
LA 
ui. 


AL AVANCE... JAN est PEUR 
ÊTRE LE RO! 


BLEK JE77E LIN 
P/SCLET COUPDŒEIL| |LA TREMBLOTE , 
DERRIÈRE LH. 7 IL S'AGIT DE 814, - 
fcE SONT 0ES 71 Nÿ 
VILLE / NOUS 


MOLES ROLGES OÙ 
JE NE SUIS PLUS UN 
TRAPPELIR /EN GAR- ŸY Z 

DE, MON CHER GLEKL/]) =, L'AURONS, NE 
> SL T'INQUIÈTE 


| 


Un 
ALU | 
Ha LL 


Ce 
MLLE BALLES, MAIS 
CASTOZS ELLES NE SE- 
RONT PAS PEZ- | 


GOooAM! NV NE nRE PASN JE sas \ 

JE ME SUIS IMBÉÈCILE / TU \ME SERVIR 
POURRAIS TU- | 5 APM 
CHER UN DES RE 4 


CETTE CHARRETTE 
ABSNOONNÉE FERA 
MON AFFAIRE / 


T'ÉCRENISSES 
FINIRONT PAR 
M'BNOIR / 


ATTENTION! 
IL NOUS COURAGE / 
VIENT DESSUS QUI VEUT 
FAIRE UNE PRO- 
MENADE EN, 
CLRROSSE 


TANO/S GLIE LE CHAM/ZIO 

CUESLITE LES SOLOATS, 
BLEK EN PROFITE 
POUR ABANDONNER 
LES L/ELIX ... 


INSTANTS TU LA ZONE / 
LES AUR2S | 

TOUS À TES 
TROUSSES//: 


Ve 
JE DOIS TROUVER UNE \ ere 
CACHETTE PROVISOIRE | |: 
OUVERTURE 
OÙ JE FINIRA À DEMI: 
ENTRE LEURS Al CACHÉE … 
GRIFFES : [ln … ALLONS! 


) 


N 


mes DL | DTLUES ie 


TOUTES è 
LES SORTIES 
DE LA VILLE 


Cr tr VILLE EST EN 
£ ALERTE ET TOU.- 


TES LES ISSUES 
SONT SURVEIL- 


> 


” 


F fi 
CHA rl ù 


er] 
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V ME VOILA DANN 
DE BEAUX DRAPS 
- IL SERAIT PLUS 
PRUDENT D'AT - 
TENDRE LA NUIT 

ICI / DANS L'OBS- 

CURITÉ JE RÉLUS- 

SIRAI FACILEMENT 

À LEUR ÉCHAF- 


IL FAIT mA 
SOMBRE / 


QUELQUES 
FELRES 
PLUS 
TARD... 


SOLDA/N DES VOIX VENONT CE LA Vox A, | 
L'ÉTAGE SLUPEILELZ DE LA MA/- DIT MON L/EL 
SW PARVJENNENT JUSDLIA BLEK. TENANT" ! MILLE 


CASTOLS COLSZ - 
ROLCÉS !/ LE 
PROPRIÈTAIRE 
DE CETTE Bico- 
QUE AURAIT-IL 
DÉCOUVERT MA 
PRÉSENCE ET 


AVEC PRÉCALITION |; DE L'AUTRE CÔTÉ DE LA PORTE + 
BLEK SAPOLOCHE DE 


ET MPRENABLE 
LI DOMINE LINE |T-ILF DE 
SAIE ET UN PORT )/ PELLE BAIE 


DE LA COTE AE - 


L PERSONNE, | 


SAUF MOI ET 
TROIS AUTRES 


HOMMES, _NE 
CESSIBLE À Qui TRÈS INTÈRES- CONNAÎT 


LA ROCHE ET INAQ FAIRE EST 


NE CONNATT L'EXISTENCE 
PAS L'ENTRÉE DE CE FORT 


fÉCOUTEZ-MOI 
IL EXISTE UNE 
CARTE DE LA 
ZONE DANS LA- 
QUELLE EST 
SITUÉ LE FORT! 


Si VOUS L'AVIEZ, NN 
VOUS POURRIEZ Ÿ 
PLACER DE L’AR- 
TILLERIE ET DEVE- 
NIR PROPRIÉTAIRE: 


DANS LA BATAILN 
LE ENGAGÉE 
ENTRE 7LW- 
QUES ROLIGES 
ET REBELLES 


POSSÈÉDER CE 
FORT SERAIT 
TRÈS UTILE AUX 


OE LA BAIE ETOE 
LA VILLE SITUÉE, 
AU DESSOUS: 


CETTE CARTE A 
ÈTÉ COUPÉE EN 
OŒUATRE MOR- 


OUI... MAIS 
VOUS NE SAVEZ 
PAS OÙ ILSE 
TROUVE / 


CEALX DONT L'LN 

EST ENTRE MES 

MAINS /. ; 
VO/C/ 


SONNES OONTJE 
VOUS DONNERAI LE 
NOM... Si VOUS AC- 
CEPTEZ MES _, 
CONDITIONS . 


" QUELLES 
SON le ELLES M7ozs CHAATOLI 0 


LÆELRS ! 


JAMBE / TIENS.- 
UN MINET / 


Let 
! POURVU QU'IL 
NE LUI VIENNE PAS 
À L'IDÈE DE MIAU- 
LER ETDEME FAI- 
RE DÉCOUVRIR / 


MA/S SOL/DA/N 

À RER L'< 
AE ! 
POURQUOI 
SE SAUVE .T- 
IL COMME UNE 
FUSÈE 7 

SAPÆ/S7,...! 


= 
TRÉS SIMPLE / 

MHbLE LIVRES EN 

ÉCHANGE DE LA 


CA 


RTE 
J'EN _FERAI 


PART À MES 
SUPÈÉRIEURS 
ET. 


ME | 


QUEL CAS7OLZS GODDAM ‘ 
EST CE CASRÉS. UN HOMME / Ï 
VACARME ? J'AVAIS BIEN |C'EST SL£EK, 
Y AURAIT- IL BESOIN OU 


LE 
QUELQU'UN REBELLE/ 
DE L'AUTRE : _ 1 
CÔTÉ / À 3 ) 


ï 
ln 


LA RÉACTION DE ; 
BLEK ÆS7 FOLIDZO'- VE NE CROIS F2AS 
QUE CE SOIT UNE 
JE. TA) DE CHANCE POUR 
COUVERT, 
N TRÉAPPEUR, ET 
TU NE. 


Si JE PARVIENS À _)] Ÿ où VAS-TU, BONHOMME 7 
SORTIR, JE DONNE NOUS AVONS À DISCUTER 
L'ALARME / DE CETTE 
SFFAIRE 
SI 
INTÉRESSAN- 


LE SAC CONTENANT E'A/OM 
UNE BONNE 


ME SLR SES ÉPALLES, 


ë se BLEK OU/7T7E LA MA/SON.. 
EMI : 


Lure res DE SORTIR DE LA VILLE / 
RESTE C1, —____||LES PORTES SONT BLOLÉES 
MAIS TOI, TU ETCHAQUE RUE EST SUR- 

VMENS AVEC ; Er 
MOI... ÆEW 


MILLE QUE LA VE MI- 
CAS7OLS CASAN/ERS LITAIRE_ EST DONC 
… UN CHAR MILI- OURE / ÊTRE OBLIGÉ 
TAIRE / JE ME DE SORTIR CE CHAR 
SUIS CACHE À DE LA VILLE, ALORS 
TEMPS / QUE V'AI TANT 


SOMMEINL / 


AVEC LNE FMABILETÉ /N- 
CROYAGLE., BLEK SAUTE 
DANS LA CHA /RRETTE 
ET SE GLISSE ENTRE 
LES SACS. 


PEL APRÈS, À LINE DES LIN PLIALRT D'ISELICE 
SORTIES DE ‘LA VILLE. PLLIS TARDy DANS IN 
CAEN /N EN FORET... 


NITIONS POUR 
LE POSTE 
AVANCE SUR 
LE FLELVE! 


VOICI L'ORDRE 
(= / 


ee 
= 


SES 


LE NC 
AN TRES LINE 


SALUT, 
MES 2AMIS F 
VOICI LUN HOM- 

MBGE DES 

ANGLAIS / UN 

CHARIOT DE 
VIVRES / 


MILLE 
CORNLES ! 
C’EST BIEN 

BELEA ! 


j 


DANS 


L'APRÉS- 
M/D/, 
7744 
CAMP 
DES 
TRAP- 


_ PEURS.. 


UN MASNT 
FIQUE BUTIN / 
FÉLICITATIONS : 

MAIS... QU EST CELU- 
LA? POURQUOI 
L'AS_TU ENSA- 


UN CHER HOM- 
ME QUI DEVRA 
NOUS RÈVÈLER 
DES CHOSES TRÈS 
IMPORTANTES / 
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BLEK RACONTE CE QLY LU ESTARRNÉ EN VALLE... 
VOICI LE IL NE VOUS SERVIRA 
p] MORCEAU DE À RIEN / REGARDEZ- 


CARTE SEOGRA LE, VOUS EN SEREZ 
7 ‘A # 
PHIQUE : LLA CONVAINCUS » / 


Nr 


NE SUFFIT PAS POUR 
SITUER LE FORT / OÙ 
SONT LES AUTRES 
MORCEAUX 7.PAZLE. / À 
6 


MEME FAS Si VOUS M'E- 
CORCHEZ ‘VOUS N'AUREZ 
FSS LA SATISFACTION DE 4 

M'AVOIR FAIT 

PARLER 


à 
à 
& > 
== à 
EEK 
Æ 

Æ 

Æ 

EE 


Ze 
Æ 


VOUS NE SAUREZ\/ 


JAMAIS LE NOM 
DES TROIS PER- 
SONNES POSSE - 
DANT LE RESTE 
DE LA CARTE 
ET VOUS NE 


LLAMBS/PLÉES ! 
IL ME VIENT UNE 
DE MES “SLAER- 
GÉMNMALES 
/OÉES “{ 


DANS UNE 
BARAQUE / 


\ù VE NE SUIS 


QT FAS SOURD /A 


Gu 


mi 


S 
VA 4 


ÉCOUTE - MOI. 
PLZ. LZLZ.… 


L'IDÉE EST 


MAGNIFIQUE / 


LE PRISONNEL S/LENCI/ELISEMENT 
DORT PROFONDÉ - ML D'UN SEAL DE 
MENT ET N'ENTEND | \ PEINTURE BLELLE, 

FAS PLELPL'EN RODDY ZECOLVRE LA 


SE GL/SSEZ OLNS PEÆAL, OÙ DORMELSEZ 
LA BOÇOGQUE... DE PETITES TOC/LES :. 


PESTE BSLELE"/ 
UN MAL QUI NE 
PARDONNE 
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ANEBNT LA NUIT, VOUS 
MOURREZ DANS D'ATRO- 
CES SOUFFRANCES / 

AUCUN ESPOIR. À MONS 
PLE LE VOUS SOIGNE ! 


ME RÉVÉLEREZ - VOUS 
LE SECRET OU FORT Z 


SI VOUS ME 


NOUS POURRIEZ ME 
SAUVER 7 MAIS ALORS 
+ SO/GNEZ-MO// EE 

NE VEUX PAS MOLIRIS 


EE 


Al 
AA 


nt 


PNY AU PARAVAN 
CACHÉ / LES NOMS 
DES TROIS PERSONNA- 
GES DÉTENANT LES PARLE, VOUS 
AUTRES MORCEAUX A |POURRIEZ EN 
DE LA CARTE... MAIS : 2 SUITE ME LAIS- 
- SAUVEZLMO/ » \ SER MOURIR / 
SO/GNEZ-MO/ /JE $ # L 


2O 0 2Æ 
2O OCcTOBRE / 


Réfumé.. DÉPOLULLÉ 
DE SF; BIENS 
. PAR SON OMNCLE, i-= : JEUNE 


| ÉCOUTE., LARRT, 
NOUS ALLONS PARTIR 
POUR LA MESA DEL 
MUERTO OÙ REPOSE 
L'ESPRIT DE , 
MA MÈRE !/ 


VIENS | Nous SEROoNS sur 
LA MONTAGNE AVENT L'AUBE, 
ET NOUS ÉCOLITERONS LES 
CONSEILS DE CELLE ŒUl au 
LEFUT _MA NÈRE |! 5 


[JE SUIS PRET } 
À TE SUVRE, : 


DANS L7 NUIT, DEUX CAVALIERS, 


L'INDIEN ET ‘L'HOMME BLANC 
PAVANCENT EN SILENCE,., 


KF 
LE DESCENDRE DE LA MONTAGNE > 


SSS 


ne NLÉE DE SOWENRS SEM- 
ET ENTOLRER LES RES AMIS, 


ss 


6" 
274 


2 


Z 


CT 


F Voua La CPE 


NK 
N 


X 


TT 
> Tim 


+= _ - 
= *: 
I 


N ÈS 
\ Le 


ET DANS LE SIFFLE- 
MENT DL VENT, LNE 
VOIX RÉPOND , À LA 
FOIS _PROCHE ‘ ET 

LONNTOINE 


UE LE FRÈRE 
BLANC PARTE, 
YAGOR MON 

FILS l 


MAIS QUIL PARTE SEUL, 

SON CHEMIN SERA LONG , ET DE 
NOMBREUSES TEMPÈTES ODB£CUR- 
CIRONT SON CIEL. 


IL VERRA TOMBER TOUS SES ENNE-\ 2 
MS, DÉVORES PAR LEUR PROPRE LE 
AVIDITÉ / IL CONNAÎTRA BEAUCOUP DE 


LAC. 


LA 


LA VOIX SE TAIT, ET LE LEN 
PLUS, FORTEMENT LA MONTE 
 CELÉE 


NE PARLE PAS, 
Yaaor ! 
MOI AUSSI, J'AI 


LL _ l 
ENTENDU = Er est Le NUM ENT! 
A ! D DESTIN DES 
FORTS, FRÈRE. 
ee D j n- 


REPARTONS | 
QUAND LE SOLEIL 
SERA HAUT, JE 
GUITTERAI TON JS 2 
TERRITOIRE /. Li 


LE MOMENT. DE LA 
SÉPARATION ARRNE. 


VA, MON GARCON! 

ET QUE L'HERBE SOIT 
DOUCE SOUS LES PAS 
DE TON 


QU'A VOULU DIRE TA 
MÈRE PAR … “QU'IL 
SE RER DE LA 


\ 


= 
3-2 


PT mn NN 

di 2: 

Ncgi ER 
«à 

\ 


” 
& 


 — 
À senti à 


> 


Es 


KE 


/ PARS ET TU 


TROUVERAS 
L'EXPLICATION 
R TON 


SU 
CHEMIN ! 


NICOLAS - SADI CARNOT 


IN 'COLASSADI CARNOT (1796 - 
1832) fut un soldat anonyme 
de l'Armée Française, mais aussi 
un savant dont le nom devint 
vite familier, du moins parmi les 
physiciens. 

En 1824, CARNOT publia un 
court article sur l'emploi de la 
chaleur dans les machines. Mais 
durant 25 ans, cet article passa 
complètement inaperçu. 

Aujourd'hui, cependant, il compte 
parmi les grands articles scienti- 
fiques de l'Histoire, et il a im- 
mortalisé le nom de CARNOT 
dans le domaine des sciences phy- 
siques. 


Pour l'écrire, CARNOT rassem- 
bla de la documentation tombée 
dans l'oubli pendant un quart de 
siècle pour plusieurs raisons, la 
principale étant qu'à cette époque, 
les revues scientifiques étaient 
rares et les moyens de commur- 
niquer la science pratiquement 
inexistants. Les savants  fai- 
saient connaître leurs travaux en 
écrivant des lettres à leurs collè- 
gues des autres nations. 


CARNOT n'avait que 23 ans 
lorsqu'il rédigea son traité sur les 
relations entre les phénomènes 
mécaniques et calorifiques. Huit 
ans après la publication de ce 
traité, il était emporté par une 
épidémie. Il n'avait eu ni suffi- 
samment de relations ni le temps 
nécessaire pour faire connaître ses 
travaux. Quelques exemplaires 
seulement du livre furent imprimés 
et la plupart se perdirent. En 1872, 
on décida d'en publier une nou- 
velle édition: il fallut procéder à 
de longues et minutieuses re- 
cherches pour en trouver un ori- 
ginal. 


Pour CARNOT, l'énergie ou ‘”’tra- 
vail” fournie par la chaleur était 
produite par refroidissement ou 
abaissement de la Température. 
Elle pouvait ainsi être comparée 
à celle d'une chute d'eau action- 
nant une roue de moulin. Il fut 
aussi le premier à émettre l'idée 
que la chaleur était une forme 
d'énergie. Avant CARNOT les ex- 
périences n'avaient pu démontrer 
que ce que la chaleur n'était pas. 


CARNOT réalisa aussi pleine- 
ment les problèmes très sérieux 
rencontrés par les inventeurs et 
les industriels travaillant sur des 
machines à haute température. Il 
s'agit en effet de maintenir une 
haute pression dans un espace 
clos. C'est ce même problème qui 
se pose aujourd'hui dans les en- 


gins nucléaires. 


FANTASTIQUE! FANTOMATIQUE! FANTASMAGORIQUE! 
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